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Les entreprises ont désormais pour enjeu de dessiner – avec leurs salarié·e·s et leur écosystème – les contours du futur du travail : un travail qui aligne valeurs individuelles, valeurs collectives et missions de l’entreprise. Par leurs ressources, leur capacité de mobilisation et leur influence, les grandes entreprises peuvent être des lieux d’expérimentation pour développer cette nouvelle frontière et participer à l’avènement d’un capitalisme plus responsable.

Le futur du travail s’invente aussi dans les grandes entreprises.
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Conformément à la volonté du Président de la République, et en concertation avec les organisations syndicales et patronales, le Gouvernement a souhaité engager une rénovation profonde de notre modèle social.


Notre droit du travail est le fruit d’une longue histoire. Il s’est construit il y a plusieurs décennies pour organiser les relations de travail dans les grandes entreprises industrielles. C’est comme cela qu’il a été pensé et il reste, dans son inspiration, très marqué par ce modèle. Les fondations sont solides. Nous n’y toucherons pas.


Les trente dernières années ont modifié en profondeur, en France comme ailleurs, l’environnement économique et social dans lequel évoluent les entreprises et les individus. Notre tissu entrepreneurial a considérablement changé :


•Mondialisation qui apporte de nouvelles opportunités de conquête de marchés et de nouveaux risques d’inégalités face au travail et à l’emploi ;


•Transformation technologique massive actuelle et surtout à venir ;


•Diversification des formes d’emploi et des parcours professionnels ;


•Nouvelles attentes des salariés en termes de bien-être au travail, de développement professionnel, de reconnaissance et de sens.


Il faut donc aujourd’hui libérer l’énergie des entreprises tout en protégeant les actifs, donner les moyens à chacun de trouver sa place sur le marché du travail et de construire son parcours professionnel.


Trouver les solutions innovantes, cela ne peut se faire qu’au plus près du terrain, dans le dialogue et dans un cadre souple et protecteur. C’est pourquoi le projet de loi de renforcement du dialogue social comporte quatre axes :


•Donner la priorité aux TPE et PME ;


•Faire confiance aux entreprises et aux salariés en leur donnant la capacité d’anticiper et de s’adapter de façon simple, rapide et sécurisée ;


•Permettre aux salariés d’avoir de nouveaux droits et de nouvelles protections ;


•Apporter de nouvelles garanties pour les syndicats et les élus du personnel qui s’engagent dans le dialogue social.


Faire converger la performance sociale et la performance économique, c’est la condition d’un modèle de société durable, inscrit dans nos valeurs et notre histoire, pour faire réussir la France et en faire une chance pour chacun. [image: Image]




TRIBUNE DES DIRIGEANT·E·S


LA PERFORMANCE SOCIALE CONTRIBUE-T-ELLE À L’ÉVEIL DES SENS DE L’ENTREPRISE ?


[image: Image] Dans un monde de ruptures, le mouvement est la condition sine qua non de la survie. Penser l’entreprise comme un organisme vivant, doté de sens multiples, c’est la mettre en marche.


L’entreprise multinationale de 2017, c’est un bateau qui navigue sur des mers perpétuellement agitées. Chaque crise, locale ou globale, qu’elle soit financière, sociale ou environnementale, chaque nouvelle réglementation, chaque retournement de marché, impacte son management, ses salariés, sa politique commerciale, ses résultats financiers. Bref, sa performance. C’est l’effet de la concurrence violente parfois, instructive toujours, systématique et internationale qu’a apportée l’effacement progressif des frontières commerciales, ce phénomène qu’on appelle « mondialisation ». Mélangeant opportunités et risques, elle se propage depuis les années 80 et son rythme augmente avec les innovations technologiques. L’économie n’a pas encore achevé cette transformation radicale mais nous savons déjà que la croissance simple et linéaire des Trente Glorieuses ne reviendra pas.
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